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UTERSBOURG Ze 16 Olabre. Le copfeiller provincial de Livonie, Mr. Sie- 
P vers, connu par les foirs q1’l a mis k ameliorer le fort des payfans de 
Cte province, 2 €€ nommé confcilter-d'érat en activit st gouverneur 

civil de la Courlande. 
Du so. On regvic de Barnaul, en date du a Acût, dans le gouvernement de 


Tomsk en Sibérie, des details intéresfans q1’on va transmettre aux leâ&eurs: 


„Le diftrit de cette ville est fans contre-dit le plus besu at le plus ferrile de 
toute la Sibérie, compofés des gouvernemens de Perm, Orenbourg, Tobolsk, 
Tomsk et Irkouisk. Il abonde en tout?s fortes de bestiaux, en grains de toutes 
es;Ò:-s et en mwes de divers métaux. L'élucation des abailles, qui y est intro- 
duice depats peu, est déjk parvenue à vn haut degré de prospériré. Il ya tel 
payfan qri posfèle plus de mille chevaux, et le nombre en deviendrhit incalcu's- 


il en périt 2%,020 dans We diftritt de Barnsal, plu(ieurs mitliers l'année dernière, 
et ua pew moins cette anné“. Cette maladie s'é:end même fur les hommes, mais 
faas beaacoup de dangers, û dès le commencement elle est bien traitée, mais 
queod oa la nég!ige, elle devient mortclle en peu de jo&:s, parcequ'elle courne 
€p inflammation purride, : 

„ Les mines parsisfent décreître de valeur. 
B'en déeouve: print de nouveerux. 

„ Le colonel Ridden est arrivé ici de Petersbonrg, chargé de MW commisfion 
d'ouvrir des commaenicarions nouvelles par terre et par cau. Il propofe le magni- 
fiqae projst de joi:dre le J-nnisfei avec l’Obi, au moyen des rivières intermédi- 
aises. Cct:e eotreprife exige de grandes dépenfes, un tems confidérabie et une 
meltitude d'ounvriers, que Ìs popnlation de le Siberie ne peut pas fournir: mais 
A la puisfaace du gouv-roement y fupplé:, il en réfult:ra la jonêtion du Baykal 
avec les mers Baltiqee et Caspienne, ec malgré leur enorme discance la navigation 
et le commerce circalerout dans ces régions immeafes.'* 


Les anciens filons s'epuifent et on 


(Journal des Bouches de la Meuft.) 
A NG LE BE T E RR E. 


LONDRES Je 3 Novembre. D'aprèês les ncuvelles les plus récentes de Cadix et 
de Gibesltar,:- le général God!not contipusit de blaquer le corps de Ballasteros, 
dros Ia poûtidn resferrée qu'il l'evaie force de prertdre fous les battertes de cettc 
dernière place. Oa croyzit cevendant que fi le géokérat espagnol ue recevait promp- 
tement des renforrs qui le misfent en drac de tester de s'ouvrie un ‘pssfage au 
wravers de l'armée francsife, le gouvernsur de Gibraltar fe ddterminerait à permect- 
ue eu corps bl-qié de craverfer fa place par dérachements de 5oo hommes à le 
fois, afin de s'embarguer dans le pore, La divifion anglsife débarquce à Tarifa 
deit prrelllement hloquée par r50o Frangtis, Et tout anoongzit que cette expédi- 
doa n’èaraít pes pour les altiés, un réfultst plus heureux qe celle du général 
Grchäm. On fe rappelern qre ce général fot trop heureux de pouvoir rentrer à 
Cadis evec Ies débris de Il'srmée qut devait forcer le maréchal Vilor, à lever le 
féze de cette place, 


: CCöurrier d'Amflerdam,) 

Le Morning - Chronicle du ter de ce mais contieot les réfiexions fuivantes: 

„ Le Sun, en parlant du voyage dè Vapo'lon en Hollaùde, s'exprime ainfi: 
„ Les matelots damois ont été forcés d'entrer au fervice de Napoléon: et fans la 
» prévoyance et la viguzur du gouvernament britaaniqne, la ffotte danoife ferait 
» a&usllement partie de la marine frangaif:.” nn 

„Il est asfez curienx de voirl'é*rivain confidentiel de Ja tréforerie choifir ua 
tel fujet pour frire l’éloge des ministres; câr,‚ parmi les reproches quae la nation 
est en droit de lenr adresfer, celer d'avoir, par leur mefures, contribué } don- 
ner une msrine à \’Empereur des Frangsie , doit tearr le premier rang. Tous les 
waries inftruits ont vu avec dorleur le fuccè: du fyftème impalitigne qui a done 
ré à \'ennemi la fotte qu'il posfède. Pou de mots fuffirout pour rendre palpable 
ectte :vérind. 


» Les' vaisfesux danois! dit-on. Mais qu’avait l'Angleterre à redouter d'un 
petit aomhre de carcasfes pourries et hors de fervice, comparées avec de danger 
d'aligner de Ia canfe de la Grande-Brétapne les hommes énergiques quit conftirusi- 
ent résllement la force marie-me du Danemarck „ et qui depuis cette épaque jus- 
qu'à préfent, “e fort mon:sés les ennemis Ies plus a&ifs et les plus heureux doot 
nouwe commerce ait en à fe déf-ndre: c'est à cette mefure, ausft impolitique que 
peu haoorsble, qu’est dus la réoaisfance de le marine Frangaife. 

» On pouvasit certsinement conftruire dep vaisferux dans leg ports de France, 
noes fuvons que les Frangtis conftruifent et équipeut très promtement des fiottes: 
lorsqu"ils ont des ma ériaux : mais, à cetre Époque , nous étions malsres de la 
mer, €! tous les arfenanx de France éraieot vides. Les Frangais ne peuvatent 
dont: équiper ua feul vaisfcau: fort henreufement pour eux, nes mieistres Vinrent 
a leur fecours; le fystême de licences fut adopt:, et des marchés fureor établis 
dars différeng ports étrangers pour la vente de cette précieufe denrée, par l’inter- 
sEtisire d'an petit rombre à'hommes zuxqneis on les distribpait en profufion, 
Ce fat le canal par lequel l'ernemi s’epnrovifioona de bois de conftra&ion , de 
Fer, de geuiron, de chanvre, de toile & voile et de cordages: de plus, c'est un 
fric avéré que, lorsque certaines maifons de commerce anglaifes éprouvaient quel- 
qu-s emaharras par fuite de trop vastes fréculstions fur ces articles, et par la dé. 
précierion qul s'enfaivsit dans neos marchés, l'ufsge qu’elles favsient faire à proe 
pos de ces licences farait disparattre le gêne où ettes fe trouvaient, Si lop vient 
jamais X discuter en parlement quelqnes-unes des nominattons fans exemple qai 
ont eu lieu pendant la proragatinn aQuelle , cet approvifionncment des arfenaux 
de l'ennemi, par labns des licences, offrira un vaste champ aux ohfervations.. 
_e Afrês tont, ceperdant, l'snnemi pauvait bin à la vérité conftruire et équi- 
‚ per des vaisferux, à l'aide des facilitgs que nous lui donnions; meis il me pou- 
vate avoir de marine fans metelots: en bien! dens ce cas-ci, comme dams Pantre , 
Bou voyons enca:e Ies ministres veair à fon fecours avec leur boaorésccoutumée. 
Ea clfêt, les marelots hollandais et davois re fnfifaot pas pour remplir cet objet 
Gaas ut fapplément enouel, nos hommes d°dcac ont eu la bonté de créer uae pé- 


bie, fl vane maladie counve fous le nom de contagion dz Siblrie, n'exergiit parmí 
eux de grands ravapes. Il y 2 gaelque tems que dans le cours d'one feule 
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Pasen den 16 OBeber. De provieciale raad van Livonle, de heeft 
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Sievers, bekend daor de zorgen, die hy aanwendt om het lot der bosred 
van deze provipcie te verbeteren, is tot werkend ftaa:sraad eu iu gerlyk 
gurtverneur van Koerland bmtoemd geworder. 

Van den so. Men heeft, onder dagteckening van den 2 Augestus, van Berraul s 
in het gouvernement van Tomsk in Siberie, belangryke b,zopsderbeden onivangens 
die wy aan onze lezers zuliën mededeelen: ; 

„ Het diftrikt van deze útad is buiten tegenfpraâk het fchoonfte en vrachrbaarft& 
van geheel Sibcrie , zamengefteld uit de gouvernementen van Perm, Orchburg, Toe 
bolsk, Tomsk en Irkoutsk, Men vindter overvloed van allerlei beesten , graan eu 
onderfcheidene mynwerken. De aankwecking der beyen , welke er onlangs ingevoerd 
is, maakt reeds een hoogen trap van welvaard uir. Men ziet er hier en daar ee 
boer, die meer dan 1ooo paarden bezi:, en het aantal derzelven zoude onbercken 
baar worden, indien eene ziekte, die men de Stberifche Pest noemt, geene grocrs 
verwoestingen onder dezelve uitoefende. Nn eenigen tyd geleden, zyn er 28,coö 
ip Eén jaar omgekomen: het laasst verlopen jaar ftierven er eenize duizenden, en die 
jaar een weinig minder. Deze zickte (trekt zich zelfs tot de menfchen uit, dog zou= 
der veel gevaar, indien men dezelve in den aanvang wel behandeld; maar wanneer 
men baar verwaarloosd, wordt zy in weinige dagen doodelyk, wyl dezelve als dan 
in eene rcttende octiteking veranderd. 

„ De mynen fchynen in waarde aftenemen. De oude myngroeven worden uttge- 
put en men ontdekt geene nieuwen. . 

„De kolonel Riddin is hier van Peterburg aangekomen, belast met de Zer diog ; 
om nieuwe gereenichappen zoo te land als te water te openen Hy vormt het voors 
treffelyk plan, om de Jeanisfei met de Obi te vereepigen, door middel van und: 
fche rivieren. Deze onderneming vereischt groote uitzaven, een aanmerkelyken tyd 
en eene menigte werklieden , die de bevolking van Siberie niet kan opleveren ; dach 
iadien de regeering krachtladig medewerke, kan er de verceniging van de Bavkal 
met de oost- en kaspifche zeeën uit voort Ípruiten, ew in weerwil van derzelver 
ongemeenen afftanä zullen de zeevaart eo koophandel ig deze ontsapcheiyke ge 
westen geboren worden.’ 

(Dagblad der Monden vn de Muas) 
E N G E L 4 N  D, 

LONDEN den 3 November. Valgens de jongfte berigten wit Kadix en Gibraltaf 
blokkeerde de generaal Godinof nog by voortduring het korps van Ballesteros, in de 
naauweftelling, welke by hem gedwongen had, onder de batweryen van laatstgeanel- 
de plaats te nemen. Men meende echter, dat, indien de Spaanfche generaal niet 
fpoedig verfterkingen bekwam, die hem in ftaat ftellen zouden, zich dwars toor het 
Franfche leger eene opening te binen, de gouverneur van Gibraltar befluiten zou 
het geblokkeerde korps toe te (taan, dat het by detactementen van 5co man eens 
door de vesting trok, ten einde zich in de haven in te (chepen. Dr Eogeifche af- 
deeling, die te Tsrifa ontfcheept was, werd insgelyks door 15:o F: aafchen geblok= 
keerd, en all:s kondigde aan, dat de expeditie voor de bondgenoten geen b.tzrett 
uitflag zou hebben, dan die van den geseraal GraAam. Men zal zich te binnen bron- 


‘gen, dat die generaal al te gelukkig was, om met het overfchot van het ieger, dat 


den marfchalk Vi&or noodzaken moest, het beleg van die vosriog Op te breken, wee 
der binnen Kadixte kannen komeo. id 
Courier van Amfte ) 

The Morning Chrowicle van den 1 dezer behelst de tand sian ) 

The Sun, van de reis van Napoleon in Holland fprekende , dinkt zich dus uief 
„ D: Deenfche matrozen Zyn gedwongen, in dierst van Napoleon te Ueden, en, zon- 
» der het vooruitzigt en kracht van het Britsch gouvernemegt, zou de Deevfche 
» vloot thans een gedeelte der Franfche zeemage uicmaken.”’ 

„ Het is vry zonderling, om den vertrouwden nieuwsfchryver der thefzurie zulk 
een onderwerp te zien kiezen, tot lof der mitisiegs, wart, onder ce verw ytingen 
welke de catie het regt heeft, hua te doen, moet die, ‘vaa door hunne manssegelen 
medegewerkt te hebben, om den Keizer der Fianfchen eepe zeemagt te bezargen 
voorwaar den eer(ten rang bekleeden, Alle bekwam: zeelieden hebben met ask 
de gevolgen gezien, van het ooftaatkundig (tzlfel, hetwelk den Vyand de vloors 
die hy bezit, gegeven heeft. Weinig woorden zullen voldoen, om deze waarheid 
blykbaar te maken. 

„ De Deenfche fchepen! zegt men, Doch wat had Bageland te vreezen van cen 
klein santal verrotte en buiten dienst geftelde rompen, vergeleken me: her gevaar, 
om van de zaak van Groot-Brittannie de dappere mannen te verwyderen, die waar« 
lyk de zeemagt van Denemarken vitmsakten, en die van toen af tot nu toe zich 
de werkzaamfte en gelukkigfte vyanden getooor hebben , waar tegeu onze koopbans 
del zich te verded:gen beeft gebed: aan deze zoo oaftsstkundige ais weinig vereesene 
de maatregel is het, dat men de opkomst der Fraofche zee magt verfchuldigd is, 
€ „ Zeker kon men fchepen io de havens van Fraakryk bouwen; wy weten, dat 
de Franfben: fpoedig vloten bouwen en uittesten , wanneer zy metz:ialen kehben$ 
doch te:dier tyd waren wy meester van de zee, en alle Franfche tuizhuizen waréet 
ledig. De Fraofchem konden dug geen eukel fchip uitrusten. Zeer gelukkig voor 
heo ‚ kwamen onze ministers hun te bulp: het ftelzel van Hicencar werd zaargenomen ’ 
en in verfchillendes vreemde havens waren er markten epgiricht, cm deze kostbare 
waar te verkopen, door bemiddeling van eenige weiaige-peslagen, aam wien men dee 
zelve in overvloed uitdeelde. Dit was het kanaal, waer door de vyaad zig ven time 
merhout, yzer, pek, hengip, zeildoek en touwwerk voorzag. Te meer is hes eco 
bewezen zaak, dat, toen zekere Eegelfche baad-ihuizen eenige verlsgenbeid gevoels 
den, door het gevolg van te groate fpecularien op deze errikelen, en door de daling 
die er in onze markten opvolgde, het gebruik, hetwelk gy vp syn pas van deze (f- 
cences wisten te maken, geheelde verlegenheid, waarin zy zich bevonden , dead yet. 
dwvneo. Indien mea ooit in het parlement over eenige benocemieggu ZCRdeE voope 
beeld debacteert, welke gedurende de tegenwoordige prorogsuie gedaan Zyn, zel dee 
ze voorzieaing van'svyands tuighuizen, door het misbruik der licences, een uitgee 
trekt veld tot aanmerkingen opieveren. S Lil EE 6) . 
‘_Niettegenftaande dit alles, kan de vyend, wel ia waar, Schepen bouwen en. nie 
rusten met bevolp der gemakkelykheid, welke wy hem verfchaften; maar hy kom 
geere reemagt hebben zooder matrozen; wel an, ie dic geval, ze az in de ande 
ren, zien wy de ministers met buane gewone gascheid, hem nog te Eolp kemee. 
Iededsad , de hollandfche en deenfche mstsozen piet genoeg zaam, zyed: , oro dit enge 
werp, zonder eene jraslykfche byvoëging, té vervuijen, hebben vaze Oaatsmsangg 


vinière pour da marine frasgaife, en Imsptcant Ie präcieux fystème cui met notre „de goedheid gehrd, ern kweêkfchool voorde Frsoíche merise daar te (tellen, door 
P 4 en 


cogmerce Eutie les mains d'érangers fujsts des Ears foomis à Vipduence de Na- 
pillans d'é:raagers doet les parens les plus chers s€fideot fur Con territoire , € 
au, par cela même, fonc fascepubles d'ésres tous rappelésjusqu'au deroier, lers- 
qze Bous les aurous exercés à là, mer ec lorsqu'uls aurogt zcqus woe coonâlstance 
exacte de nos rivages, 

. 


» Atal donc, nous avons donné des vaisferurk Napollon qui n's ni commerce , 
s: colootes, et nous devons érre perpérucilement ea gard: contre augrienaat:on 
de cete marine, et contre l'ufage qu'ut pourrai: en faire. Lee circonftances cXir 
gear Dien fur la marine d'autres connalsfences quz celtes quz pos:2 de M. hd 
et ua fystème tiea différent de celai qu'il a exercé pour maiatcair Ìa gloree{e 
fupérioricé de celle de l'empire britaoniqne. Si jameis l'on permec que les relati- 
oss psrlementaires iofluenc fur les nominations dans la masine , ou qu'à JE fed 
Ge ces laifons, les commsndans de Bos cBcadres fe jouent avec iwpunité des 8 = 
giemens Etablis pour le (ervice, ce jours fera au jour funeste pour la Grande- 
Aen CCourster d°Armfierdam ) 

E MB IRE OF RA N CG A LI S 

PARIS le 8 Novembre. Le 2 de ce mois Ìe cour d'asûfes de Bruxelles a con- 
drmaoé à la peins de mort Arnoud Franpuis Wouters, à2é de 42 an, comte coupa+ 
ble d'homicide prémédité, commisle 25 Mai far la deme Carlier, époufe Her- 
mars, î 

Les détsils de ce crime ont fait fremir d'horreur l'auditoire qae les debats 
avaient stird. Le récie déchtrant d'une femme impitoyablement ézorgée par ua 
monsire , quidesuis longtems méditsit ce forfsit, qui fans cesle épisit le mom?zat 
de It trouver feulc daes fon domicile, et qui, après l'avoir terrasfé par pluficurs 
eoups de bäâton far la téte, lui atracha fon mauchoir, dont il lui fit différepres 
citconvolutoos sutour de la gôrge, et lérrangla; — d'un tutre côté la vue d'úa 
mifdrabie qui, loro d'étre épouvsoté de tans de barbaries, dcoutsu fe fans froid 
Je récie dr voures ces circooftances horribles, et femblaic n'y repondre que par vo 
fouri e dédzigneux: tout cela reveltait lame Ia moins fenfible. 


Sur Is plaict: d'escroqusrie, fermée par le chevalter Beaumont Dixie, Ötage 
anglais, contre Jean Luc Yerbme Armand Balby, Frangsis, le tribunal de prem:êre 
inttsnce, fdant À Thionville, a par jugement du 29 Juiulet 1811, declaré le Sieur 
Balty atieint et convaincu n'avoir tenté de ravir au Chevalier Beaumont Dixte une 
faume de 59,002 liv. tournois, en fefant (izner à ce deroier , par des Man 1 vres 
frauduleufes , une lettre de change de 6o,ooo liv. tournois, qus celui-ci pe croyaic 
Ere qee de rooo fr‚ En coni\quence, 1l a condamné par centymace le Sieur 
Blhy. k uoe année d'emprifonnement, à 25000 d'indemaifation envers le cheva- 
lier Olzie, et aux dépens. 

(Journal de I'Lfel Suplrieur ) 


PARIS fe 12 Nuvembre, LL. MM. font descendaes hier foir, a fix heures, 
au palass impérial de Saiat-Cloud. Letr retour a été annoncé a la capitale par 
des falvos d'artillerie, 
i (3foniteur ) 


D É C RET I MP É RI AL. 
Mefures re'atives aux Frangais qui fe refugient en France, 
après avoir commis un crime fur le territoire d'une Puis- 
Jauce Etrangère, 
Au pelsis Impérial <"Amfterdam, Ze 23 OBobre 1811. 
NAPOLÉON , Empereur des Francais , Roí d'Italie, Proteâteur de la Conféde- 
ration du Rhin, Mediatear de le Conféderation Suisfe, etc., etc „ etc. 
Sur le rapport de natre grand juge, ministre de la justice , ayant pour ohjet de 
fatre (tarner far le cas ch un Franguis fe ferait réfugië en France après avoir com- 
mis un crime far le territoire d'ane puisfance étrangère, 


Vu les articles 5 et 7 de notre code d’inftru&ion criminele, portant: 

Le premier, „tont Frarcais qui fe fera rendu coupable hors du territnire de 
„ France, d'un crime attentatoire à la fûrcté de l'érae, de contre fattion du fcezu 
» de I'érat, de monnsies paticnales ayant cours, de papiers nationaux, de billets 
„ de barque autorifés per la loi, pourra êcre pourfuivi, jugé et puui en France, 
w d'ajrês les dispofirions des lois frangaifes.”” 


Le fecood, „trut Francais qui fe fera rendu coupable hore da territoire de 
„ i'Empire, d'un cisme cootre un Francais, pourra, à fon retour en France, y 
» tre pourfuivi et jugé, s'l n'a pas éié pourfuivi et jugé en pays étranger, et 
„fi le Frarcsis offenfé red plainte contre lui.” 


Coofidérant qre, dans la qoestion préfentke, il nc s'agit que de crimes com- 
mis pac un Frercsts hors de France, et contre des étrangers. 

Que le Frarcas prévenu d'un wel crime, ne peut, lorsqu'il s'est séfugië en 
France, êrre livré, pourfuivi et jugé en pays étranger, que fur la demande d'exe 
tradition qui nous ferait faire par le gouvernement qui fe prétend offenfé. 


Que fi de notre côté West de notre juftice de ne pas opporter d'obftacle à Ia pu- 
pirioa du crime, lors même qu'il ne blesfe ni nous, oi pos fojets, d'ua autre 
côté, la proteâinn qoe nous leur devons, ne nous permet pas de les liv:4s à 
une jurisdittion étrangère, fans de graves et légitimes motfs, regonnus et juzés 
tels par anus, 

Notre confeil d'érat entendu. 

", Nous avons décréré et décrétons ce qui fuit: 

Art. zer. Toute deraande en extradicioa, faite par un gouvernement Etranger , 
contre un de nos fujets prévenu d'avoir commis un crime contre des étrangers 
fur le territoire de ce gouvernement, nous fera fommife Par notre grand-juge mi- 
mistre de la jattice, pour y être par nous ftatué aiafi qu'il appartiendra. 


2. A ceteffet, ladite demande, sppuyée. de pièces justificatives, fera adresfde 
k notre ministre des relations extérieures, lequel ils transmettra, avec fon avis, 
a notre grand-juge, ministre de la jattice. 
3. Notre grand-juge, wmioistre de Ia jaftice, et notre minisere des relarions ex- 
serieures, font chargés, cbacum ep ce qui le comcerne, de l'exécution da préfent 
décrer, qui fera inféré au bullen des lois. 


figné ) NAPOLÉON. 
Par l'Empereur, 
Le ministre Secrdtaire.d'etat, 
Cfigré ,) Le comte Danu. 





*‚… La BARON pr L'EMPIRE CHEVALIER prra LÉGION D'HONNEUR, 
PRÉFET pu DÉPARTEMENT pr LA FRISE , previent ceux qui y font interesfes , 
qu'on peut obtenir à la Préfeâure des permis pour transporter du Froment, daps 
les Déparremens fitués zu delà du Zuiderzée, aux mêmes conditions que celles 
anoncées au public pour l'exportation de l'Orge et de F'Avoine dens le Journal da 
Département du 2 Septembre 18:1 No. 14. 

LruwaRDe le 


Le PRÉFET de la Fris, 
12 Novembre s8rr. 


J. G. VERSTOLK. 





** Le BARON pe L'EMPIRE, CHEVALIER pe La LÉGION D'HONNEUR , 
PRÈFET pu DÉPARTEMENT pr LA FRISE, confidérsot que jasqo*à préfent 
et won obftaat foo annonce du 18 Fevrier dernier, très peu de propriétaires de 
‘Scherres et de Terres en avant des Polders, fitués tant vers la mer qu’zox em- 
beuchures des Rivieres, out préfenté leurs titres de propridé, conformément su 
Décret de fe Majes:é l'Empereur et Roi du rr Jamvier 1811; confidérent qe cer- 


| 
| 
| 


: pige Eigepsren van Schorren en buirendykfche 


12 November 1811. 


het verzinnen van het voortreffetyketeizel, dat oogen Koophandel ia handep geel; 
vaa vreemdeliogen, opderdaoen vaa (taten, welke aan den invloed van Naz son 
ooderwgrpen zyo; van vreemdeliggen , wier geliefdite bloedverwanten op zvif grond- 
gebied Oonen, en die, daar door zelven, àllen, tor deg laariten toe , kuanst terug 
geroepen worden, wanaeer wy hen ip den zeediens: geoefend, en zy eene Nauw. 
keurige keonis van ooze ftranden verkregen hebben. No 

Dus hebben wy aan Napoleon, die noch handel noch kolonisn beeft, feljeven 
gegeven; en zoader ophouden most:a wvtegen de vermeerdering van deze 7 “inaet 
en tegen hee gebruik, dat hv er van zoude kunnen maken, op ooze Woede zya. De 
omttasdigheden vereifchen voor de marsue andere bundigheden, dam die, welke de 
eer Torke bezit, en een Relzel zeer verfebilleud ven dar, her welk hy uitzeosfend 
heeft, om de roemtrvke meerderheid van dar des britfchen rvks te BaQdhaven. In. 
dien men ooit toeltar, dat de pariemenrs-Berrekkiogen op de benoeming:n ven de tna- 
Tine invloed hebben, of dar, war hoofde dezer beerekkingen, de beveihebvers van 
onze eskaders onzeliaft met de voor aen diepst beftaande rezlem-nten den {potdiy- 
Ven , dan zal die dag een noodlottige dag voor Groot-Brittianie zin. 


(Courier van Amfterdam) 
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FR AN SC H XZ E II ZE RR 1 K. 

PARYS den 8 November. Den 2 dezer maand heeft het cour d'usfifes te Bruse 
fcl ver dood veroardseid Arnoud Frans Wouters, oud 42 jaren, als fchuldig aaa 
voorbedachten moord, den 55 Mei Il. te Leuven gepleegd aan mejuffrouw Carlier , 
huisvrouw van Heermans 

De byzonderheden van dezen moord vervulden al de toehoorders, die by het 
regtszeding tegenwoordig waren, mert fchrik en afgryzen. Het hartgricvend verhaal 
van het onbermbertg vermoorden eener vrouw door een manfter, welke reeds federe 
lang die fchclm.\te daad bad voorgenomen, en beftendig het oogenblik afwachtte , 
om haer alleen te buis te vivd:n, die, na haar door verfeheidene ftokflagen op het 
hoof ter aarde te hebben gefimeten, haar den halsdoek afrukte, dien eenige reizen 
om haren hels floeg , en aldus de vrouw verworgde, — daar tegen over het gee 
zigg van eenen ellendeling die, wel verre van eepigzins ontroerd te zyn overzo vele 
onmenfchelykheden , koelbloedig het verhaal dier verfchrikkelyke emftandigheden 
aanhoorde, en daar op (lzchts mct een verachrelyken glimlagch {cheen te antwoorden : 
dat alles deed ook de minst gevoelige ziele vzen. 

Op de aanklagte vaa zwendelary , gedaan door den ridder Beaumont Dixie, Engel. 
fche gvfelaar, tegen Pean Luc, Jerome Armand Balby, Franschman ‚ heeft de regte 
bank rer eerfter inftantie te Thionville, by vonnis van den 29 July tt L, den gemel- 
den Belby fchuldig verklaard aan herbezwendel:n van den ridder Dizie vooreene fom 
van 59,:00 liv. tournois, door den laa:sspemelden heer, langs fchelmach:ige wegen , 
eenen wisfelbrief van 6o,005 liv. tou-nois, te doen teekenen, welke deze flechis 
tooo franken graot geloofde te zyo. Dieuvalgeus is de nieergernelde Balby by con- 
tumacie veroordeeld gewarden tar cen jaar gevangenis. eu 2£co0 Fr. fchadeloos telling 
aan den ridder Dixie, gelyk ook in de kosien en wmifen der judrie. 

(Dugblad van den Boven-Tsfel.) 


PARYS den 12 November. HH. MM. zya gister avond, ten 6 uren, aan het keie 
zerlyk paleis te Saint Cloud afgeftapt. [unne terugkomst in de hoofdfted is door kae 
nonfchoten aangekondigd geworden, 


(Moniteur ) 


KE IZE RL YK DE CREE T. 
Mactregelen , betrekkelyk zodanige Franfchen, welke 
in Frankryk de wyk nemen, na eene misdaad op het 
grondgebied eener vreemde Mogendheid begaan te hebben. 
In ket Paleis te Amiterdam, den 23 OBober 1811. 

NAPOLEON. Keizer der Franfchen, Koning van Italie ‚ Befchermer van het Byn- 
verbond , Bemiddelaar van het Zwitfersch Bondgenootfchap , enz. , enz., enz. 

Op het rapport van onzen groot-regter , minister der jafticie, ten onderwerp bebe 
bende, tz doen voorziening flatueren in het geval, wanueereen Franschmgn ia Frank< 
ryk de wyk mogt hebben genomen, pa eene misdaad te hebben begaan op het grond- 
gebied van eene vreemde Mogendheid. 

Gezien de artikelen 5 en 7 van ons wetboek van criminele regtspleging „. houdende; 

Het eerfle, „elk Franschman, die zich fchuldig zal, hebben gemaakt, buiten het 
„grondgebied van Frankryk, aan eene misdaad van aanflag op de veiligheid van den 
» ftaat, van namaking van het zegel van den ftaat, van koers hebbende nationale munte 
„fpecien, van nationale papieren, van bankbiljetten, door de wet geautorifeerd „ 
„ Zal in Frankryk kunnen worden vervolgd, gevonnisd en geftraft, overeenkomttig 
„de bepalingen der Franfche wetten.” : 

Hert tweede, „ elke Franschman , die zich ‚ buiten het grondgebied van het Ryk „ 
» aan Eene misdaad tegen cene Franschman mogt fchuldig gemaakt hebben, zal, ‘by 
» Zyne terugkeering In Frankryk , aldaar vervolgd en gevonnisd kuanen worden, in= 
»„ dien hy buitenslands niet verwolgd en gevonnisd mogt zyn , Een zo de beledigde 
„ Franschman tegen hem klagte inlevert. 

Overwegende, dat in de voorgefteide wraag , het alleen zake is van misdaden » door 
een Franschroag buiten Frankryk, en tegen vreemdelingen begaan. 

Dar de Franechman, van dusdanig eene misdaad befchuldigd, wenneer hy in Franke 
ryk de wyk genomen heeft, pier buitenlandsch uitgeleverd, vervolgd en gevonnisd 
kan warden , dan op verzoek van uitlevering, aan ons door het gouvernement te 
doen, hetwelk zich beledigd acht, . 

Dat, indien van opzen kant, onze regtvaardigheid vordert, geene hiaderpaal toe 
te brengen aan het (traffen van de misdaad, zelfs dan , wanneer deze noch ons, noeh 
opze onderdanen treft; van een anderen kent, de befeherming, welke wy hen ver- 
fchu!digd zyn, ons níet toeftaat, hen zan een vreemd tegtsgebied over te leveren „ 
zonder zware en wettige oorzaken, als zodanig deor ons erkend en ge vonnisd. 

Onzen ftsatsraad geboord. 

Hebben wy gedecreteerd en decreteren het geen volet: 

Art. 1. Alle aanvrage tot uitlevering, door eenige bu tenlandfche regering gedaan , 
tegen een onzer onderdanen, befchuldigd, van eere misdaad tegen vreemdelingen op 
het grondgebied dier regcring gedaan te hebben, zal ous. door onzen groot-regter , 
minister ven juftitie, worden voorgedragen, oi daarop door ons te worden geftatu- 
eerd zodanig als zal behoren. 

s. Te dieg einde, zal gezegde sanvrage, van de nodige bylagen voorzien , aan on- 
zen minister van buitenlandfche betrekkingen worden toegezeaden , die dezelve, mee 
zvn advis, an onzen grant-regter, minister van juftitie , zal doen toekomen. 

3. Onze groor-regter, minister van juflitie , en ouze minister van buitenlandfche 
betrekkingen, zyo helsst, ieder voor za veel hem aangrat, met de witvoering van 
het tegeawoordig deereer. het welk in bet ballecin der wetten. zal worden geplaatst. 

(getekend J) NAPOLEON. 
Van wege den Keizer, 
De minister ferretaris van Raat, 


Cestekend ) De graaf DAR U. 








** Dr RYKS BARON RIDDER van HeT LEGIOEN van EER, PREFEKT 
vANsieT DEPARTEMENT VRIESLAND, maakt hier mede zan de dasrbv belange 
hebbenden bekend, dat er permis tor den uitvoer van eit saarde over de Zuiderzee 
gelegege Departementen aan de Prefekture worden vèrleend, onder Znadsnige bepse 
liogen als ten aanzien van den uitvoer van Gar:t en 1/aves ‚ in heg Oeparren.entas! Dag- 
blad van den a September 1811 No. 14 aan het publiek zvn heicad zemsekr. 

LERUWARDEN dea De PREFEST van Vriesland, 


). 6. VERSTOLK., 








*.* De RYKS BARON RIDDER van HeT LEGIOEN var EER , PREFEKT van 
HET DEPARTEMENT VRIESLAND,; in eenmerkirg genemen hebhende, dat tot 
op heden, piet tegen(taande deszelfs Bekendmaking van den (8 February]. 1. , zeef wei- 
Landen , za aan Zee sie in de moerden 
der Rivieren gelegen, ver vóldaensng sen her Decreer van, 4 vne Majefteit den Keizer 
€a Koping van den 11 Jaouary 1811, de bewyzen van d=rzeiver eigendommen hebe 


- pe zégtigence les expofe à être déchns de leurs droits à I'épogze da ri janvier | be ingedierd, en wie dien honfde en by nalatigheid gevasr lopen om mét den 71 
rasa; pedvient de nonvenu ceux de fes administrEs qui pourrment y être ioeêrest | Januarv :31á van, zodfriee.bezitfnpen geprivserd fe worden. wierfchuwt bv deze 


és, qe toutes Jes pròces qui peuvent fervir à cooftater leur droft de propricté } nogmeals 


Ser ces Terres, doivert, conforwémcat à l'snoooce da 18 Pevrier de cete an 


née, dere envoyées dans le délsi fixe, fou ì Moofleor le Maltre des Reqaèces 
chargé da fervice des Ponts er Chiusfées , foit va Piéfer; au défaor de quoi ss, der Bruegen en Wegen ia de Hoilandfche Departementen cf by den Prefeky in „te zen-: 


de Èsar by helangkiebhepde Ivgererenen , om de tot dat eigendom Arekkende 
flukker , bewyzen en befcheiden ; overeenkomitig op gemelde hekendmakine , bieren 
den daar toe geftelden termyu By den Meere Rebwb:srateesrer, belast met den dienst 


s’.xooferout à das pertes confidérables , qu’ils me poutront actribuer qa'à leur | den, ten einde, niek door Eigén verzhigi ama groot nadeel te worden bloot gefteld. 


propre végligence. 
LruwarDe le 
13 Noveambre 1811. 


Le PREFÉT de la Frift, 
JL G. VERSTOLK. 


eik 


** Lr BARON pr L'EMPIRE CHEVALIER pe LA LÉGION D'HONNEUR ; 
PRÉFKT pu DÉPARTEMENT pe LA FRISE, rapelle à ceux de fcs admimisrrés 
qui peurraicnr v èrre intéresfés, les dispofitions du décrer Impérial du 21 Octo- 
bre 1811, iofé:é davs le Courier d'Amfterdam du 24, même mois No. 298, en 
vertu desqu:ltes 1is ont à jusifier duemeor, devaot le Préfet, de leurs titres de 








proprié:€, relativement au droit, de percevoir des pésges fur les chemins, les 


Canaux. ponis et éclafrs, et ce avant le premier Janvier prochain, afm de ne pas 


èwe déchus de ce droit. 
LEUwaARDE lc 
16 Novembre 1815. 


Le PRÉFET de la Frife, 
J G. VERSTOL EK. 





SERVICE pes POSTE S, 

Par ordre fpecisl de Menfieur le Dire&eur Priecipal des Postes, le Direeur 
‘ousfigné previens le Pablic qu’a dater du ar Ceurant, les Piëtons poùr Sneek , 
pavrirors de Leuwsrde Drmsccne, Mardi et Jeudi, à 5beures du fair, er que par 
conf.quzot les Lettres doivent être rendues aa Bureau, avant l'heure annoncée. 


LEsuUwARDE Le Direkteur des Postes, ‚ LEEUWARDEN _ 
le 18 Novembre M. O. Troe SCHWARTZENBERG | den 18 November 
8 1 Te ET HOHENLANSBERG. 1811. 


ere veren en en dn a eend Te ee 


AANKONDIGING van wegeh Z. K. M, van Dereniarken en Noorwegen, enz. 

„ Z. K. M. van Denemarken en Noorwegen, enz. enz. , niers meerder ter harte nee 
mende, den de gerronwe vervulling van alle hoovstdeszelfs pecuniële engagementen, 
heeft drarvan de doorflaandfte blyken gegeven aan de inwoners van Holland , welke 
aan Z. M. voorzeten aanmerkelvke voorfchotten hrdden gedaan. — Maar gedurende 
vier j'reo oorlag , waarin Z. M dea groorfte krachten voor de slgemeene zaak heeft 


























De PREFEKT van Prieilend, 
jd. GG. VERSTOL K. 


Leeuwarpen den 
13 November 1811: 


„ 


0. De RYKS-BARON RIDDER vÂr net LEGIOËN van EER, PREFEKT 
VAN HeT DEPARTEMENT VRIESLAND, herinnert be dezen de dasr-by belang- 
bebhende Ingezerenen , aan de beralinged voorkomende in het Keizerlvk Decreet van 
dert 2: OAober 1851, geinfereerd in de Conrier Éen Amfterdam ven den a4-daar aad 
volgende No. 298, om dien overeenbomttig de bewvzen van but r&ge tct het heffed van 


Tollen , wegens de pssfsge van Wegen, Bruggen, Vaarten , Kanalen en Sliiizen , voor. 


den 1 January aenftainde, in eehe volledige order, tet Prefekture intezendeh, ted 

einde niet van dat regt verftoken te worddn. 
LPeUWARDEN deù 

16 November 1811: 


De PREÈFERT han Vriestard, 
J G: VERSTOLK. 


- 








DIENST DER POSTERYEKR: 

Ds Direâteur der Posteryen dezer Stâd, als daartoe gelast zynde, van wegen ded 

Heere Dire&eur Principaal, brergt hier mede der kennisfe ven het Pubiiek, dat 

pu voortaan, te begionen met or dezer, de Löopers van hier op Sneek, zulled 

vertrekken: Zondig, Dingsdsg en Donderdag, des namiddags cm 5 uren; en duf 
de Brieven voor disn tyd aan *cKantoor behoren b:targd te worden. 

De DireÂeur der Posteryen, 

M: O. THoe SCHWARTZENBERT 

EN HOHENLANSBERG: 


men zor bai Mn SE EE) EN: SON, tn 


.‚… Ondertrouwd ; 
FRANEKER ded 
19 November 1811. 

** Na een kortftondige ziekte van nauwlyks drie dagen, overleed heden avond , 
tot myne en myn eenigst Zoonrje (welke flechts den cuderdom van vyf Jaren 


K. VAN BER KOOL 
A M U L D EE R. 


Jr: 


En 





se Ke 























ingefpannen , zvn de aflosfiogen der kapitalen , om de Schuld in Holland (welke reeds ! brteikt heeft) bittere droefheid , myn geliefde Echtgeodot JAN CORNELISZ 


voor twee derde gedeelten ie afgelos ) verder t: verminderen, zeer fchandelyk ge 
weest, cn daar thans alle bronnen van krediet geheel geftopt zyn, en de overma: 
King van aaozienlvke remifen verpiclend word, zya de zwarigheden cot pra(tarie 
wan verdere aflosfingen, zoo als dezelve verfchvnen, onoverkomelvk. — Terwyl 
derh:lve Z M. zich verpligt vindt, om de sflosfing voor eenen tyd op te fchor- 
ten, zoo zal Z M. (welke ook de voordeelen mogten zyn, die dasruir voor hoogst 
deszelfs finentien mogten voortfpruiten) pimmsr befluiten, om de betalingen if zyo 
ryk zelve over te brergen, of op eenige andere wvze te kort te daen san de ge- 
“maakte ftipulsrien, welke de becsling van Kapar en interesfen in Holland fixeren. 
Deze opfrno:ting, welke flechts berrekkelyk is tot eenige van Z. M. fchulden, ver- 
zekert w meerder de reguliere betaling der interesfen van alle de Obligatien, vermits 
Z.M. niet alleen derzelver intsresfen prompt zal laten voldoen, maar ook , zoo fpoe- 
dig de omftandigheden het eensgzins zullen gedogen, met de sflosfing der kapitalen 
een begin zal maken en verder contisuêren. Z. M. heeft wyders befloten ; om, ter- 
wyl de Deenfche Afiatifche Compagnie eene fchold ín Holland heeft gecondaêteerd, 
welke recds vervallen 15 , en daar alle hare sanzienlyke bezittingen ip de Oost- Indiën 
zich thans in handen van den vyand bevinden, dezelve fchuld nog ten behoeve van 
de houders der Obligstien te guaramderen. — Overeenkomftig dit een en ander, 
zoo zullen 

‚Ee.  Omt bovengemelde redenen de aflosûngen van kapitalen proviftoneel opgefchort 
worden. ’ 

2. ‘„ De interesfen van alle de Deenfche obligatien, ten kantore van de heeren 
Jacob Dull en Zoonen betaalbaar, on die van de Deenfche kroon- obligatien, gene- 
gotieerd ten kantore van den heer Arnoldus Finman, thans ten kantore van de hee- 
ren Breisenfeldt en Gregory, zullen promptelykop den 1 January 1812, en vervol- 
gens op alle de verfchvndagen worden betaald. 

3. „ Wanneer er eenige sfoefingen kunnen plats hebben, zal men mer de op den 
2 January 1811 lasbaar geweest zynde obligatien eenen eanvaog maken, en voorrs de 
zodanige oblig:tien. welke tegen 1 January 1812 ter afloefiog aangekondigd zyn ; 
Pullende van de'te doene afosfing behoorlyke advertentie gefcliieden , en inmiddels 
de gewone int:rest blyven voortloren. : 

4e „ D: verdere opzegsisg der Deenfche tol-obligatien zal weder aangenomen wor- 
‘den zodre de sfinsfingen van 1Bt1 en 18ra zullen zyn afbetaald en ingetrokken , ter- 
wyl de gewone uitlotingen worden geftaskr, tort dat er inderdaad zal worden afgelast ; 
zullende er dan zn veele obligatien worden uitgelonr, als tot hfiosfing van die kapira- 
Jen , by uitloting losbaar, zal kuonen worden gedefigneerd. 

5. » Wyders neemt Z. M. nog ap zich de reguliere betaling der interest van het 
milioen guldens, in hee jaar 1805, voot de Deenfche Aziatifche compagnie ia Hol- 
land genegorieerd , wanneer de compagnie in gebreke mogt blyven, en gaarandeert 
bovendien het karitaal, op conditie, dat geene aflosfiog van Z. M. kan gevortierd 
worden gedurende den Oorlog. Fn wanncer de genoemde compagnie van de res- 
fources, ven welke zy thans verftoken is, weder gebruik kan meken, zullen er 
nieuwe fchikkingen worden gemaakt, om het tydftip der afiosfingen nader te regu- 
Jeren. — Eo welke ook de maatregelen mogten zvn, die omtrent gemelde Afisti- 
fche compagnie mogten genomen worden, zo blyft altoos Z. M. güatantie in des- 
zelfs geheel; Zullende, wanneer nog het afzonderen van eenige fommen vroeger, 
den ‘hier voren gezegd Is, mogelyk werd, daarvan by advertentie worden kennis 
gegeven. 

6. „ Tot verdere outvangst der interesfen zullen san de refpeâive kantoren, zo 
fpoedig mogelvk, nicuwe coupons worden afgegeven by de obligatien, waarsan 
dezelve ontbreken. / Dee ú 
mennen dee den 

NB. NB. Dem Ontvanger der Befchrevene Middelen over het Arrondisfemert 

NB. 
tot het laatfte van de maand December, met het betalen huaner Belastingen, ver 
smits dadelvk ta 1mo January, de gerechtelyke invordering dier Middelen zal moe- 
ven geëfetucard worden. 
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Blin sanevens HET GEMEENTE BESTUUR, van LEEUWARDERA- 
DEEL, Convoceeren mits deze, de Herformde Floreenplichtige Ingezktenen 
Van den Dorpe Stiens, op Dingsdag den 3 December 18tt, des morgess ten zelf 
vuren, in de Kerk aldaar, tot het ftemmen van eén KERKVOOGD, en het opnt- 
men en flaiten der KERKE-REKENING: : en 

Mitsgaders de Herformde Floreenplichitige Ingetetened van den Dorpe Wirdam, 
op Diogsdsg den 3 December eerstltormnende , des ‘voordemiddags ten elf.unrem, in 
de Kerk te Wirdum, om met elkaaderen by meetdetheid van (temmen , te c6uclu- 
deeren, over eenige belangryke propofirien, betwekkelyk de adminifteacie dezer 

















"Leeuwarden, verzoekt de Iegezetehen, om piet uit te willen ftellen |’ 
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FEDDES, in het 4ifte Jaar zyons ouderdoms, het megende onzer Fchuverbintenis: 
LEEUWARDEN den WILHELMINA SCHREUDER, 
14 November 1811. Wed. JAN CORNeLIsz FeDpes. 


*,* Heden morgen Overleed alhier, in den hoôgen Ouderdom van circe 91 Ja- 
ren, Onze waarde Tante, Mejuffrouw CATHARINA THERESIA van DUYSEL, 
Weduwe wvlen den old Burgemeester Louis Le MAIRE. _ 

LEEUWARDEN S. Le MAÌRE, Wed. D. pe Vries. 
den 15 Novenmibet 18rt. A. v.D. PLOEG, Wed. L. re Marge, 
Nem he B 

*,* Op heden den 16 November 18tr, overleed binnen Leeuwarden na eend 
ziekte van 15 dagen, de Hoog Wel Geboren Heer en Mr. MONTANUS HET- 
TEMA, io leven Oud Raad iú het Hooge Geregtshof van het Koningryk Holland 
en Ridder van de Unie, io deh ouderdomh van 65 Jaareiu, 5 Maanden en 19 Dagen. 






























































** Heden morgen circa 8 uren , wierd ons op ’t alleronverwagtst en tot onze 
droef heid, door den dood ontrukt, onzen geliefden jongften Zoon , TEODORIS ; 
oud 7 weken. 

LEEUWARDEN defi 


JOHANs. JANSZ BAPTIST. En 
19 November 1811. 


ALIDA JANSZ BAPTIST, 
- geboren YSENBEEK,. 
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ZEE TYXYDIN GE N, 


AMSTERDAM den 36 November. Van Antwerpen word gemeld ; dst aldaer ges 
arriveerd zyù Aûbdré Boers, l'Ambur, Jean Plas, Jamais Penf? , Douwe Dirk Vis- 


fer, les deux Soturs, C. Tok, la Femme Debora, Capt. N. N., le Jeune Simons’ 


alle vaa Amfterdsm; Willem de Bruin, Je Jeune Pierre, van Zaandam. Willem 
Kemp „ Maria Dorothea, van Rotterdam. Jean Ponfe; Simon en Elifzbeth , G. 
Baars , le Jeune Cornelle, E Buitenhoek, Arie en Maria, Jen Moonen, Ons Ge: 
noegen, alle van Dordrecht. Capt. Kokfens , Je Jeune Marie , P. Timmermans, 
de Jeune Marie, beide van Jannefsnd. Roeclef Janfen Doyen, les Jumeaux , var 
Leers ‘ 

PRYZEN pir BATAAFSCHE RESCRIPTIËN zr Anpene EFFECTEN , 

zo als dezelve waren den 18 November 1811 np de Beurs te Amfterdam: 








Barsaffche Refcriprien acjarig.Rent.van18045 —- 84 hk 9 
Losbaar na de Vreede 4 pCt. tik à 12 f Domein Papier 41k à 428 
Vrywillige Neg. 1797 5 —= 83k à 24 | Bons van ’t Syndieaat 954 k 96} 
Iofchryv.en Certific, af zak à 13 | Ceruficat. byK.en V. 5 —— 794 à 80 
CertiBcaten van dico 3 =—— 14% A 153 | Oblig. Rusland 5 — Öik a 63 
Losrenten - - „3 == 144 8 15 | Oblig. Weener-Bank 5 —= à : 
Lost.van 1298 en1799 zh 168 Ì 174 Dito 4 à 
Duo van 1801 Zh 164 à 174 | Ceruficaten 5 Ik à 17 
Dito van 1Boa ‘ UG == 144 à 144 | OPL. Spanien 1807 Si 14 à rad 
DicoNeg goMill.1807 6 —- 28 à 284 | Obligsrien Zweeden 5 —— 35 à 364 
Negot. 26 Mill: 1809 6 — 27 H 278 | Obiigauien Pruisfen 5 — 58 à 583 
Negot 30 Mill, 18087 pCt, 194 2 20à : 





ERIE IMPÉRIALE HOLLANDAISE: 
PREMIERE C LA SS EE. : 
Prix et. Primes de ooo Florins «et de plus. 
Lundi uime Novembra. : 

Sur le No: 18663 Prix f 


11ome LOT 


13me Lis Te 











. _ ?5co 
Sar le ‚No. 38994 Prix f aoe mm 36626 Prime f “575 
—= 12579 Prime f  3r5- 15799 —— Ff 10,0c0 

















A" JAN MÄRTENS en GERBRIG JOHANNES , Rette Lieden té Dranryp ; 


op beden den Zesden Novernher 1@rr , vrywillig dffland tehben gedaan v 
hunne Boedel, dezelwe san hunne Creditearen hebber ovetgegeven, en oi En 


zynde Schaldeifchers de vrywiltige afttend hehhes asceenomen , cn tot vereffening des 
Schulden hebben benoemd de Heeten 9; 7. BERGSMA te Drooryp, én HEIN St: 


BES te Fianeker, Zo worden de Créditeuren, welke hunne pretenfien nog pict heb= 
ben opgegeven verzogt,; dezelwe ten fpoedigiten optegeyth aan gevoemde Hietren, ep. 
wel uiterlyk voor den oe Nopemher 1811; — als mede die geene , welke nof iets 


zan genoemde Boedel verfchuldigd is, insgelyks daarvan opgave te dotn, — ter 


Kerkvoogdy; wordende de abfente Floreenplichtigen gehouden in de te nomene be- | cinde gemelde Heeren kanten handelen zo als zy verlgan zuilen te behoren. 


Nniven te berusten. 
Ì Het Plaatzelyk Befiuur voornoemd, 
Ter Ordonnantie van hetzelve, 
f H. Y. pa JONGH, gezw, Klerk. 
DD" geene welke pratenfien hebben op. den Boedel van wylen BAUKE RINSMA , 
in leven Lid van de Maunicipsle Rsad te: Dockum , worden verzogt, daar 


tau opgave te doen aan den Heer TNSO FOCKEMA aldaar , als Voogd over des 
"@wérledene} anpelsten Zoon FoLKenrT, voor den 1 December 1811 „ zulléade als 


deu het Iaventsris warden gefloten, en geen meer pret:nfien op dien Bocdel kuo- 
aen worden aangenomen. 





Ee EE A ONE ZEG HET VOORT. * 
EN 3 ED hk words uètmist eên WINDHOND, zwart van Hair en gryd 

IJ om de faqít, zynde eeu, Reïel; die dezelve te regt brengt 
D Bm D -RUMAR 5 Baek verkoper te Francken, 25. wel beloond 


te 


$_ < Te Ordergetekende raakt door deze bekead,; dit hy hegönden ié - 
Ne. eken r deze be cn 
$ „te fabrifeeten, beste En Zuivere CHOCOLAAD, ia onderte ried “ 


zoorten; hoyl zich gerecouigandetrd in een ieders gunst, met beloftd R 


van een prómpte en civiele bedlenioz, . … . 
é TZ, Conficurier te beeùwardei: 


3 € 


TOESCHATTING op REG- 
TERLYK GEZAG. 


T L. var FESMA, PraAizyn by de Regtbaok ter eerfter iaftantie in ket 
. Arundiefsnent Hoerenveer, zal op HEDEN den zo November IËIL, 
de, test tars von twaalf uure, ter Rolle van geregtelyke uitwinn!ngen by des Ar- 
vorssfemens Veeichaar Hesreaveen, by pereden gelóe doen Verkopen, ter in- 
Vertis vân Hleed:b Thees, Koopman, woorschtig ia de Nieuwehaskerfchans, en 
ten ud ce war *eie Lyters Ragrary, Koorman, woonschtig te Heerenveen; 

Ze MUIZISGE, Gisole en g-leg.n op 't Heerenveen, gequor. met No. 6, 
dorr dea iasssrge melden teweord, by de finitive toefchatting te aanvaarden; alles 
schier enl,e : oe megmori. van lasten, ter Griffie vaa het Tribunaal te Heerep- 
vern vedisseverd, va w.de te vernemen ten Kantore van H. Je. van Eckma, 
P.rt: yn te tierrinveen. 

>) Kaiter!ske Nasaris H. L. van EEKMA, zal op Zaturdsg den 7 December 
Ë Bet, drs avonds tea 6 vuren, tem huize van JeAannes Cancrinus, Tapper 
cp *: Meerenveen, publiek by Serykgeld Verkopen: 

Rene BUIZINGE, flaande en gelegen op *c Heerenveen, achrer de Dracht, geg. 
me: No. 25a, zyrde voorzien van twee Kamers, twee Zolders ep eeuruime Bleek , 
wordend: door Jacob Jonwilra en Corre!is Sytzes bewoond, den I2 Mei 1812 
vis tr vaavsarden, en dst op zeer aanpewelyke Conditien. 

Ì « Keizer.vke Notwis !1. L. van BEK!IA, zal op Zaturdag den 7 December, 

B, des svocas ter 6 uren, ten inuize van Juanzis Camucrinus, Tapper op 'clice- 
tenvecn, cubliek by Survkgeld Verkopen: 

Ere fchaare HiUIZINGE, geq. met No. 191, flaande en gelegen op * voor- 
pasntte op Ifkereoveen op de Dracht, wordende thacs door de Kocpman Beerend 
Kun: g bevnond, zvore deze Huizing® voorzien van eene rojale Voorksmer , Mid- 
d: -en Acht ikamer, Kelder, Keuken, benevers eene ruime Zolder; voorts Put, 
Reszawaurssek en rume Bleek, op den 12 Mei 1812 vry te aanvearden, en dat, 
zet zanveemivke Cunditien. 

s Ke.zer!. Nouris G. W. PONTHUMA te Dockum, zal een Sterf huize van 

weten Bauke Linsma, in leven Lid van de Mupicipale Raad te Dockum, 
op STEDEN den 20 Novemder 18ur, 'snedemiddags twee uur precies, by 
Bozigoet on gereden gelde Verkopen: Een Phaiton, C'ris met Kusfsn , Narre- 
ee, Bicaj: Kinderwagen , drie Kroaoden, twee zwaare Beuken Boomen, tien 


Beke 


Cn 





De:l.n. rwee Pisaken, en het geen meer ten voorfchya zal worden gebiagt. En 
en MORGEN den 24 ditn en voigende dezen, eelkens ‘sanorgens 9 uir: Een 
kestetyke IMGOSL, b itade in twee Kabincrten, Spiegels, Tafels , Stoelen en 


Schiìdeeven , extra Mooy Porcele'n, Glas en Arrdewerk, Gond en Zilver, Koper, 


Tie ea Neerwerk, bereveús Limoen en Wollen, Bedden met toebehoren, en 
Nar: @ Vrouwen Klucdsrer. 
RJ. HAITSMA. te Bolsward, gedenkt publiek aan de meestbiedende by 


ÏD Nteykzeld ve Verko,en: 


1. Eea IJUIZINGE en HORNLEGER, onder Abbega, gequoteerd met No. . . 
by Marten Tjzerds tot den 1a Mei 1812 ia Huurioge. 

Il. Eef Pandematen GREIDLAND, gelegen onder Westhem, (de BlauwAuister 
Ef renaamd) belast op Na. 12 met 1} Florcen, en r2 Sire. Maalgeld per Pordemate, 
der fomas Symon: on òlevis Ilendr:ks wardende gebruikt, voor 12 Car. Gls. 10 
Sr s rv Land, Poti 1812 vry te aanvaarden. 

Wie hier aan gidinge maakt, kome op MORGEN den 2r November 1811, by 
de Befchryeinge. en cen 28 dito by de Verboginge en fiaaie Palm{l:g, telkens ’spae 
dem: iters om a uur pratcice, ten huize vaa Jan Slevis, Kestelean ia bet Hof van 
Holand te Retward. 
Ì « Kaverteke Notarie G. WILHELMY te Bergum. zal op MORGEN den or 

> Naven ber #87, ‘evoorm:ddags 1O uur, op de Boereplaats van wyl. Durk 
Pere, ee Pra in het West, in het openbaar praefenteren te Verkopon: Het 
RotkFE RPEUW op gemelde Plaaes, beflaande in: hy de veertig Stuks RUND- 
VEE, zo Verte, Vare als Melke Koeyen, Rieren, Hoklingen en Kalvers; — ticn 
Paarten, orden jang; — Een pemest oud Zwyn; — twee dito Spallingen; — 
wor Wieter-vaskers, en Wat meer te vcoifchya zal worden gebraxt. 

“me Notaris A. vAN DER BURG re Bolsward , zal op MOKGEN den ar No- 
DD vensber 1815, 's oärmiddags tea a ueren, ten huiee vap de Wed. Har. 
men Wybes, 1n de Wynberg aldaar, by de Verhoginge en finaie Palmllag, prz- 
fenvecren te Verkopen: 

|. Ben kostelyke ZATHE eu LANDEN, met HUIZINGE , SCHUURE en WA- 
TERMOLEN cum anBexis, fKzande en gelegen te VyfAuis onder Wolzam, groot 
ga naam en faam 4t Pondematen, weer Vao de Kerk te Wolzum o Pondematen 
over hoog ca laas met de quoteele Huizinge eo Schuure toebehoord, bezwaard te 
Wolzum mot 8 Floseenen zes Stsivers en acht Persningen , en te Westhem met 
con Finreen &ie S.uivers en acht Penningen, by JuÂannes Douwes cum uxore in 
gebruk, tor St Pecri en Mei 1812, en dan vry te aanvaarden. 

IT Zes Pendematen LOSLAND aldaar, insgelyks by dezelve tot St. Petri 18ra 
in gebruik, en dan vry te arovaarden. — Alles breder by Biletten gefpecificeerd. 

« Keizerlyke Notaris SYBREN WESTERDAAN te Bolsward, zal publiek by 
DD Verhnoggeld praferteren te Verkopen: 

Pune fchoore Koopmins HUIZINGE, ftaande en gelegen op ’t best der Stad 
Relsward, gequcteerd met Letter B. No. 201, voorzien vaa een ruim voorhuis, 
Zykenrertje , Peykamer, een Midd:I- of Bergkamer voer Goederen, een fchoone 
Kelder , een Tuinkaraer, fchoone Graan?olders , maat heezelvo cen Wagenhuis, 
Masiznlder , Stalling voor sgt Koeijen en twee Pa:rden, een Schuur, wordende de 
Rrandery pu recds groot dertig Jaren in deze Huiziege uitgcoeffend, ook een 
fchiore Tuin agter heszelye, alles zodmig en in diervoegen als het door den Ac- 
tuarius dezes wordt gebruikt, zynde died te aa0 vaarden. 

De Kopers kunnen des verkiezende, de BRANDERS GEREEDSCHAPPEN 
op Tauxatie overnemen. 

Wie hier zin gadinge heeft, kome op MORGEN den 21 November 18rr, by 
de Verhoging, en den 28 dito by den finaten Palmflap , telkee< ’savonds om 5 
uur, in d: Herterg de Wovnherg te Bolsward, en kope op Conditien dan voor- 
telezen, ierusfchen by den Aduarias dezes te vernemen. Zyade inmiddels 
de7= Huizinge uit de hand te kaop. 

e Secreteris S. WYBENGA, prefenteert publiek by Strykgeld te Verkopen: 

Eene HUIZINGE, HOVINGE en HOKNLEGER cum annexis, (taande en 
gelezen by de Kruisweg onder Dorsjum, doende Jaarlvks te Iluur f rro-;-: 
den ta Mei 1812 vry te aanvaarden, thans bv Sibren Sjoerds c. f. bewoond. 

De Schryvinz zal zvn op MORGENS den ot November 18r1, 'snademiddags a 
vur. ten huize van A-ze Harings in br Harkicger Veerhuis te Franeker, 

IDs xecretaris Mr. S. WYBENGA en Mr. W. L HANEKUYK, zolles op Woegs- 
dagen den 27 November, den 4 en rr December 1811, telkens des middags 
von een tct twee vuren, hv de Schryvinge , Verhoginge en fivalen Palmflag, ten hui 
ze van den Castelein // Winter in het Heeren Logement te Harliovsen, puhlick by 
Survkgeld vrefenteren t: Verkopen: Eene oitrmugtende HOUTZAAGMOLEN, met 
deszelfs toebehoren, GROND en GEBOUWEN, (taande aan de Trekvaart tusfchen 
Harlingen en Franeker, onder het resfort vaa den Derpe Midlum, voormaals bezwaard 
met 15 St. Floreer Sob No. 18., bv Picter*Gosfes als Bireusar gebruikt , acht dagen 
pe den ficalen Palmflsg te aanvaárd-n , uitzerenderd dat de Vorrkamer der Wo- 
nine hier by 7vade tot Mei 1812 met huuringe is bezwaard aan Bone Gosf?s cum ox. 
B-edor volgens Bilierten. 
Es PERZOON, tosfchen de 40 à so Jaareu oud, van een goed gedrag, On- 

Is gernwd cf Weduwnaar zyude, genegen zya, in bet Diaconihuis als HUIS. 
KNECHT te dienen, vervoege zich hoe eer hoe Ifewer aan boveggenoetade Huis, 
ip de Groote Kerkftrast te Leeuwsrden. Brieven Franko. 

hd hd en Perfaon vusfchen de 40 en so Jssren ond, bekwaam kennende 
Leezen , Schryven en Rekenen , van jongs af, in de Negotie op- 
gebrsct, her Hovenieren , (exempt het Snoeijen en Braeijen) verftamnde , met Paar- 
. der kuoncade omgsan, van goede getnirenis voorzien , zag zich grarne tegen Maart 
of Arri! 1812 geplastst in een Winkel, FaBriek of anderzinrs; nader onderrigt met 
gefrankeerde Brieven aan het BUREAU van dit DAGBLAD. 














Ts LEEUWARDEN, 





Heerenveen in Mngwirdea , zal ep Vrydag 
de provifionele Pelinilag, ren huise van Joe 
hannes Meyer , Kastelein op bet Heerenveen, €D den 29 November t8ir, by ue 
finale Palmflay , ten buize van Álaas Klames de Jong Jurror, Kastelin 1a de 
Nieuws Asnleg te Gerfloot, tekens des nademiddags precics ten wee uur, aag 
den meestbiedende publiek by Verboesgeld praefepseren te Verte pen: 
Zekere heerlyke ZATHE en LANDEN, met HUIZINGE, MIEMINGE, HO- 
VINGE, BOMEN en PLANTAGIË, uit Greid- ca Bouwland bettaacde, itrande 
en gelegen te Langezwagen, zodanig en in diervoegen als by S,?ze Dou wes als Eie 
genaren wordt bewoord en gebruikt, waarvan bet Bouwlaud by de finaie Paum- 
flag, het Greidland op St. Peri rör2, en de Huizinge wet Hornleger op den 1a 
Mei 18ra vry van Huur te aanvaarden; en zulks 1u dertien Priceelen, breder by 
Billettes, welke meren benevens de Cunditien, inmiddels by veorvoemde Mce 
Klaas Eekma ten zynen huize te vinden Zyn. 8 
r. KLAAS EEKMA, zal op voornoemde tyden en planten, nog aan dea 
meestbiedende pretenteren te Verkopen: 
Zekere veertien Mad best KLYNLAND, in het zogsosarod klein Schar ofte Gre- 
ven, onder den Dorpe Nyëhaske gelegen, cOOr Syite Douwss cum uxore als Rigce 
paren wordende gebruike, doch op St. Patri 1842 vry van Muur te aaavaardes, 
en zulks in vyf Percelen; alles breder by Billeiten daaraf zinde, re dekomeo mee 
en berevens le@ore der Verlconditien, ten kuize van bem Mr. Klaus Eekme cp 
het Heerenveen in ZFngwirden. 
e Avoué C. N. van DER LET te Leeuwarden „ gedenkt publiek aaa de 
meestbiedende te Verkopen: 
1. Een hegte HUIZINGE en TUIN, flaande en gelegen op ’t Noordvliet by 
Leeuwarden, geauoteerdt met Leter M. No. 11, doer wyien de Ir. Sjoerd Kine 
nerts van der By mer de doed ontruimt, a8t dagen na de fiusle Palmilag vry te aan” 
vaarden, Waar op gekoden is 2075 Car. Gis. 15 Strs. 
II. Eene hegre HUIZINGE cum anrexis, flaande en gelezen in *t Azterom tuse 
fchen ce Tuirntt-rpooit en 4 Drozvendel te Leeuwerdeu ss gequoteerd met Letter B, 
No. 99, bv Hendrik Klinkerbosch en Vrouw voor 33 Gids. ’e Hars als Huurders 
wordende hewaand, den 12 Mei 1812 eryt aanvaarden. Waarop geh. is atol, Gls. 
II. Fen dito HUIZINGK daer naast, gequcteerd met Letter B. No. ico, hv de 
Wed. Jun Heoires voor 32 Gls. ’s faarsais Foordesfche ingebruik, den 42 Mei 1812 
vry re aanvaarden. Wasr op g£ boden is 4co Car. G's. 
IV. Eea HIIZINGE daer langs, gequactzerd met Leu. B. No. ro2, by Dirk Gize 
fen cum foc. wordende bewoond , den 13 Mei 1812 vry te aanvaarden. Waar op 
geboden is 595 Car Cis I5 Strs. 
V. Een dito HUIZINGE daar !engs, gequoteerd pet Letter B. No. zog, by de 
Wed. van Hendrik Aats voor 29 Gls en 18 Strs. *sJrars aÎs Liuurderfche in ge- 
brvik , den 12 Mei 1812 vry te zanvaarden. Waar op geboden is 315 Car, Gis. 
Wie daar aan gadinese maken, kommen op Maarrdag den 25 November 18rr , bv 
de finste Palm(l22, ’s avonds te vyf uur precies, ten huize van dze Koffs (char ker 
Nicoteas Lourens ve Leeuwarden, en kopen op Candirien dan voniteleten, die ine 
middelen tviùe ook kuanen worden gezien by de Actuaris vearn 


VERKOOPINGE mw ner OPENBAAR. 


an ROERENDE GORDEREN en UUISRAAD, benevens BOERT REEUW ea 
GEREEDSCHAPPEN, welke gefchi:den zal op Donderdag en Vrvdaz den 28 
en 29 November 18rt, telkens des morgens ten tien bren voordenmidtar, ten 
huize van Hendrik Jans Hes, Huisman woonende in de Cempaenie van Schaterland 
onder den Dorpe Jubbeya, aan den meert. En laatstbiedende , hefteande: 

1. Uit vier Bedden met derzelver raehehooren, Kabinet, Teeka:r, Ppitum, 
Klokken, Tafels, Sreelen, Koper, Tin, Yzerwerk , Parcetein en Aardwerk. 

IT. Uit eenige Winkelgereedfchspren, en Goederen van Schalen, Gewigten, Vee 
ten, Dozen, Trompen, eenige Berten, en een party Aardwerk. 

II Uit elf Melke zo Koeyen als Rieren, een verte Vare Koe, vier Kalve twee- 
jrrive, vyf Hoklinsen, zes Kalvers, en ten Stier, drie Paarden, twee extra verte. 
Varkens, en een Winter Varken, twee Karrs mat koperen Hrencn, een Wagentja 
op Riemen, een Chats, twee Poere Wagens, waar van een met Beflag , een Ploeg, 
twee Eggen, een Paolze Siee, ver koveren Fmmers, en verdere KOEMELKERG: 
en BOUW-BOPRS GEREEDSCHAPPEN , mitsgaders orgevcer spten be së cas 
Haey, een racy Rogge in het Siroo, em eee pa.ty Stroo, benevens aen quanticeie 
Zaad, zo van Rogge zls Boekweit, en allerhande zoorten van avdere Goederen, 
welks ten dage der Veiling teu voorfchyn zullen worden ge*rar. 


ZEG HFT VOORT, 
H O U T-V E 


r. KLAAS EEZMA, op het 
dea 22 November 1811, by 


TI L IL N G. 


cn zal op Donderdsg den o4 November 19311, smorgens om t1 uur, tea, 
huize van 7. }. de Graaff, Koopraan aan de Eerufum:rzyl onder Friens 
by Veiling Verkopen: 

Tien Ladingen Zwols Eiken HOUT, vap diverfe zoorten, 
zwaer KROMHOUT. rooo SPARREN, van 18 tot 30 voeren. 
GOTEN , tor 56 voeten; sli. s hy orrn waer, 

ai ie " 
OUT-VEILIN GG. 
M= zal op Zeturdag den 3o November 18, °s morgens tien uur, by de Niew, 
wezyl ouder Oosthem, in publieke Veiliag prafeotsrca tz Verkopen: 

8 Landingen Zwols en ander Eeken HOUT , van alle zoorsen. 

a Ladingen Wezelfche RUEDEN. 

Een party Yperen en Eeuken HOUT „ Vugten BALKEN , ELOSSEN , SPARe 


REBOMEN. 
Een partv moov KROMHOUT , en wat er alg dan meer genummerd zal liggena 


ZWAARE EIKEN BOOMEN. 


Nen prefenteert pubkek by Strvk- en Verhooggeld te Verkopen: 
Eenige Percheelen op ftam (taande zwaare Eiken BOOMEN, cp CAMMIN- 
GA STATE onder Oudkerk, van waar dezelve gemakkelyk kunnen vervoerd wore 
den. 
Wie hier san gading maake, kome op Zaturdag den 14 Decemher 1811, °s mida 
dags cwaalf nur, in de Herberz by de Weduwe Felle Feykes te Oudkerk. 


UIT DE HAND TE KOOP. 


en Kanitsle Nieuwherbouwde HUIZINGB, (van ouds gensamd DE ZARTE 
MOOR ,) (larade nevens de Lanke Pyp, op het allerbest der «red ie: uwars 
den , thees met goed fncces gebruike wordende tot een LOGEMENT en een 
publiek WYN eo COFF\ SUIS, een allersangenaamst uiezigt hehheod: over de 
Breed- en Smalzyde der Nieuweftad; de gegadigden adresfeeren zig in P-tzoon by 
den Eigenaar T. E Il Ss M A. 


LervwaRrDen den so November 18tt. 8 - « 
UIT DE HAND TE KOOP 
en vol heflog ZEILEN 


B SIKKE ANTHONES, Trmmerbsas te Makknm: 
“vam cen Snfkfchip. Een ZEIL en BEZAAN neuw, en FOKKE en RYZEle 
LEN balffleten: benevens twee ANKERS en twee TOUWEN, WANT er ftaande 
en lovend GOED. Twee ZWAARDEN 70 goed als nicaw,. Twee POMPEN dito. 


UIT DE HAND TE KOOP. 


Pen SCHUITIE, lane 45 voeten, wvd 9} vaet, hol va atvenaat, wet Zeil ca 
Treil, en zo als Tt bevaren ward: door den Bigenaar f:hert Keur, op de Keirerse 
graot te Leeuwarden. Brieven Franko, 

IT ER HAND TE KOOP or TE HUUR: Eeae witruwverde cxtra Neering- 

ryke HUIZINGE en BAKKERY cum augexis, {larnde er gelesen in de erontô 
Kerkftraat hingen Harliegen . pequcteerd Wyk E. No. 247., waar io met zeer veel 
fucces de Brond en Kieinhakkery Affsires een veertigtel Jonen zvn @ Errceard, ed 
nog dagelyks met dat gevelg ward uitgeoeffend; zynde de Huiz'nee dit Jaar nag Be- 
deeltelyk vernieuwd, en met een zogenaamd Wolvedak verfert, den 12 Mei 1R1G 
viy te aanvaarden. Adres by den Eigenaar en gebruiker Roelf van Dyk, Mr. Bax- 
ker, Brieven Franco. 


1 Laing ligt en 
ro ftuks MAST- 


en ge 


by D. R. SMEDING en M. KOON, Drukkers van het Daghlad, 


